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L’histoire aurait pu se terminer
d’une manière grave voire carré-
ment tragique. Durant une pe-
tite semaine, les usagers de la
rue du Pont, en direction de la
place Centrale de Monthey, ont
dû cohabiter avec un trou d’envi-
ron 80 cm² (voir notre image
prise lundi matin). Plus que sa
longueur, c’est sa largeur qui a
inquiété plus d’un citoyen. En
bloquant sa roue dans l’orifice,
un cycliste ou un motard aurait
risqué d’effectuer une lourde
chute sous forme d’un soleil,
aux conséquences imprévisi-
bles.

Dimanche soir, une
Montheysanne, fâchée de la
passivité des autorités compé-
tentes en la matière, a choisi
d’agir. «D’abord, j’ai appelé le

poste de police», raconte Evelyne
Picon. «On m’a répondu qu’il
s’agissait d’une compétence du
Service des routes (ndlr: ce tron-
çon fait partie du réseau des rou-
tes cantonales).» Pas franche-
ment satisfaite de cette réponse
– on en aurait été à moins – la
Chablaisienne a alors choisi
d’accomplir un acte citoyen. «Je
l’avoue. J’ai volé un cône (orange
et blanc) sur le chantier de la
Petite Ceinture. Au moment de
l’installer à proximité immédiate
du morceau de chaussée défor-
mée, j’ai été interpellée par une
patrouille. Les agents m’ont cepen-
dant donné leur accord pour poser
ledit objet, à titre préventif.» Et de
préciser: «Avec la pluie, le trou
formait une gouille et sa profon-
deur devenait invisible. D’où mon

désir de protéger cette zone afin
d’éviter un accident grave.» Sans
parler des risques liés à une cir-
culation nocturne…

Travaux effectués
L’orifice a été goudronné hier

matin par cinq cantonniers de
l’Etat du Valais. Durée de l’in-
tervention: trois heures envi-
ron. Selon le service, «c’est un
élément de béton qui a lâché suite
à diverses infiltrations d’eau qui
ont formé cette cavité». Pas au
courant des faits jusqu’à lundi
matin et un téléphone de la po-
lice municipale, le canton a en-
suite réagi avec célérité.

Selon nos informations, au-
cun autre incident du genre n’a
été signalé en plaine, dans le
Valais romand, cet été.! FZ

Durant plusieurs jours, le trou créé dans la chaussée située à la rue du
Pont aura alimenté les débats, notamment sur les réseaux sociaux.
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MONTHEY Un trou dans la chaussée, rue du Pont, a déclenché la polémique ces derniers jours.

Un acte citoyen... illégal aura servi de détonateur

SAINT-MAURICE Venu se recueillir sur la tombe des martyrs thébains en Agaune, le pape copte
Tawadros II fut un acteur de l’histoire récente de l’Egypte. Rencontre.

Celui qui a évité la guerre civile
NICOLAS MAURY

«Il a évité une guerre civile en
Egypte!» Quand il parle du pape
Tawadros II, Mgr Joseph Roduit
ne cache pas son admiration.
«Le 14 août 2013, 58 églises coptes
ont été brûlées. Il a lancé un appel
aux chrétiens, les incitant non pas
à la vengeance mais au pardon,
avec des paroles devenues célè-
bres: «Faites de la fumée de nos
églises incendiées comme l’encens
d’une prière.» Et il a été écouté,
dans les villes, dans les villages,
partout. Quand j’ai entendu ses
mots, j’en ai pleuré d’émotion.»

Accompagné d’une impor-
tante délégation et suivi par plu-
sieurs médias de son pays, le pa-
triarche d’Alexandrie, pape des
coptes orthodoxes d’Egypte et
du reste du monde, est venu en
Agaune se recueillir sur les reli-
ques de Maurice. «Je suis heu-
reux de visiter le lieu où reposent
mes ancêtres», explique Sa
Sainteté, faisantréférenceà la lé-
gion thébaine (ndlr: aujourd’hui
Louxor), décimée à Vérolliez.
«Ils sont venus offrir leur sang
comme témoignage de leur foi.»

Un acteur de la révolution
Né en 1952 dans le delta du

Nil, il a accédé à son rang actuel
le 4 novembre 2012. Soit durant
la période agitée entre les deux
révolutions égyptiennes de 2011
et 2013. Quand Mgr Roduit lui
demande comment il a vécu ces
temps troublés, il tourne son re-
gard vers le ciel. Ses propos, en
arabe, sont traduits par un mem-
bre de sa suite: «L’Egypte a une
place spéciale dans l’histoire du
monde. Elle a été bénie par la visite
de la Sainte Famille durant le pre-
mier siècle et se trouve dans le
cœur de Dieu.» Faisant référence
à une civilisation plusieurs fois
millénaire, il développe sa pen-
sée: «Ces périodes se sont accu-
mulées telles des couches sous la
peau des Egyptiens. Pour cette rai-
son, quand l’islam s’est implanté
au VIIe siècle, chrétiens et musul-
mans se sont mêlés en une seule
vie. Malgré certains problèmes à
travers les siècles, les chrétiens ont

appris la vie calme en buvant l’eau
du Nil.»

La révolution de janvier 2011
est survenue comme une rup-
ture. «Au départ, elle essayait de
tracer un nouveau chemin. Mais
elle a été capturée par quelque
chose d’étranger à la nature égyp-
tienne», souligne-t-il, sans toute-
fois citer nommément ni les
Frèresmusulmans,niMohamed
Morsi. «Ce changement contre

notre histoire religieuse n’a pas été
accepté par la plupart de la popu-
lation. Notre patrie a commencé à
entrer dans un tunnel obscur. Ce
fut l’année perdue.»

Sur le terrain, Tawadros II a
alors poursuivi la ligne qu’il
s’était donnée avant même son
accession au siège de saint Marc,
s’impliquant politiquement et
s’inquiétant de la montée de l’is-
lamisme.

Le 30 juin 2013, un an après
l’élection de Morsi, c’est à nou-
veau la révolution. «Tout le peu-
ple est descendu dans la rue pour
manifester son refus du pouvoir.
Police, forces armées, l’institut
musulman officiel, l’Eglise, les
notables, les érudits ont réclamé
la liberté. Le mouvement d’un
peuple voulant retourner dans le
droit chemin.»

Le 14 août 2013, un bain de

sang entre pro et anti-Morsi a
des conséquences dans tout le
pays. Des dizaines d’églises
coptes sont en feu. «C’était le
prix de la liberté», raconte
Tawadros II. «Depuis, l’Egypte a
commencé à renaître avec un
nouveau président une nouvelle
constitution et bientôt un nou-
veau Parlement. L’espoir est à
nouveau là pour les chrétiens et
les musulmans.»!

A Saint-Maurice, Sa Sainteté a relevé les liens entre les martyrs d’Agaune et ceux qui donnent encore leur sang aujourd’hui. SABINE PAPILLOUD

EXTRÉMISME AU MOYEN-ORIENT: UN APPEL À L’OCCIDENT
Tawadros II ne reste pas indifférent aux conséquences de la montée de l’ex-
trémisme islamiste au Moyen-Orient. «Je pense surtout aux souffrances des
chrétiens des pays voisins», explique-t-il, citant l’Irak et la Syrie. «L’Occident,
friand du concept des droits de l’homme, doit intervenir pour faire cesser la
violence et le terrorisme. Mais les droits de l’homme ne s’arrêtent pas au do-
maine politique. Ils englobent aussi la religion. Or, là où les chrétiens sont per-
sécutés de manière inhumaine, ce même Occident reste muet. Nous vou-
lons éviter de vider le Moyen-Orient des chrétiens, car ce qui fait la beauté
du monde, c’est la diversité de sa population.»! NM

LE MARTYRE COMME TRAIT D’UNION
«En Egypte, l’Eglise est appelée la mère des martyrs. Et on dit que cette
mère est belle», explique Tawadros II. Dans le cadre de son voyage en
Suisse – il a aussi visité le Conseil œcuménique des Eglises à Genève –,
il est venu se recueillir là où ses compatriotes se sont sacrifiés pour leur
foi. «Mon compatriote Maurice fut la figure de proue de la légion thébaine.
Que ce soit il y a plus de 1500 ans ici ou plus récemment dans notre pays,
un lien unit les générations de martyrs. Ils donnent leur vie pour Dieu. Et
leur sang est un symbole de la vitalité de l’Eglise. C’est pour ça que je suis
heureux d’avoir pu visiter un haut lieu de l’histoire de mes ancêtres.»!NM

LE BOUVERET
Un carnaval en
noir et blanc, avec
un zeste de rouge

Le comité du carnaval du
Bouveret vient de dévoiler le
thème de l’édition 2015. «Ce sera
Black&White, avec une touche de
rouge», note pour le comité
Philippe Favez, qui indique que
le choix a été fait démocratique-
ment après un brainstorming
général.

Les festivités commenceront le
vendredi 13 février 2015 par l’in-
tronisation du prince ou de la
princesse, mais le temps fort
reste le défilé du dimanche, sui-
vi d’animations dans la salle de
spectacle. «Le programme doit
encore être peaufiné», assure
Philippe Favez.! C/NM

AIGLE
Nouveau festival
du rire

Organisatrice de la Fête médié-
vale et de la Revue du Chablais,
Aigle s’Eclate lance un nouveau
concept pour animer le chef-lieu
du district éponyme. La société
lance les Automnales du rire.
Deux rendez-vous sont agendés.
Le premier est prévu le 10 octo-
bre (19 heures à la salle de
l’Aiglon) avec la présence de
Karim Slama qui présentera son
one man show «A part ça, globa-
lement, ça va plutôt bien». Le
second se déroulera au même
endroit trois semaines plus tard,
avec la venue de Frédéric
Recrosio.LeValaisanviendraani-
mer les lieux avec son spectacle
intitulé «Je suis vieux (pas beau-
coup mais déjà).» Particularité:
les organisateurs proposent deux
arrangements pour ces soirées: le
spectacle seul ou la représenta-
tion suivie d’un repas gastrono-
mique en présence de l’humo-
riste de la soirée.! FZ/C

Infos et réservation sur www.aigleseclate.ch
ou au 024 466 30 00

COLLOMBEY-MURAZ
Repas communautaires.
Les habitants de la commune
sont de nouveau invités à
partager un repas le premier
jeudi du mois à la salle de la
maison de commune à
Collombey et le dernier jeudi
du mois à la maison du village
à Muraz. Prochaines dates:
4 septembre à Collombey et
25 septembre à Muraz. Infos au
078 862 33 57.

MONTHEY
Danses populaires.
Dès aujourd’hui, de 15 à 17 h
à la maison des jeunes, Pro
Senectute propose des cours
60+ de danses populaires, sur
des musiques du monde entier.
Infos: Frances Burkhalter,
au 076 322 48 31.

BEX
Thé dansant. Pro Senectute
Vaud propose un thé dansant
ouvert à tous avec animation
au piano par Pierre Gervaix au
café le Took-Took aujourd’hui de
15 à 17 h. Entrée libre. Infos au
024 557 27 27.
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